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Le Chef de la Division des A f f  aires étrangères 
du Département politique, P. Bonna, au Chef de la Division 
des Intérêts étrangers du Département politique, A . de Pury

L  VR Bern, 25. November 1944

Wir beehren uns, Ihnen anbei die Kopie eines uns von der Telegrammzensur 
zugestellten Telegramms1 zuzustellen, das Herr Mantello alias M andl2, 
Kanzler des salvadorenischen Generalkonsulats in Genf, wegen des Schutzes 
von ungarischen bezw. salvadorenischen Juden direkt an Herrn Yizekonsul 
Lutz in Budapest gesandt hat.

Wir sind einigermassen befremdet, dass eine fremde Vertretungsbehörde in 
der Schweiz in amtlichen Angelegenheiten unter Umgehung Ihrer Abteilung 
direkten Verkehr mit der Schutzmachtabteilung einer schweizerischen Ge­
sandtschaft unterhält, glauben allerdings aus dem Wortlaut dieses Telegramms 
den Schluss ziehen zu müssen, dass Herr Lutz zuvor seinerseits auch direkt an 
Herrn Mantello geschrieben hat.

Wir dürfen Ihnen anheimstellen, in der Angelegenheit die Ihnen zweckmäs­
sig scheinenden weitern Schritte einzuleiten, und bitten Sie, Herr Minister, die 
Versicherung unserer ausgezeichneten Hochachtung zu genehmigen.

1. Non reproduit.
2. A son sujet, cf. E 2001 (E) 1/49.

A N N E X E

Le Chef de la Division des Intérêts étrangers du Département politique, A . de Pury, 
au Chef de la Division des Affaires étrangères du Département politique, P. Bonna

L  RM/Qe Berne, 29 novembre 1944

Nous avons l’honneur d’accuser réception de votre lettre du 25 novembre 1944 concernant la 
correspondance qui s’est établie à notre insu entre la Division des Intérêts étrangers de la Légation 
de Suisse à Budapest et le Consulat Général du Salvador à Genève, au sujet de la protection de Juifs 
salvadorègnes résidant en Hongrie.

Il ressort de nouveaux renseignements qui ont été communiqués à l’un de nos collaborateurs par 
la Légation des Etats-Unis d ’Amérique à Berne que de nombreux télégrammes ont été échangés 
dans cette affaire entre M. Pierre Jeandin, notaire à Genève et M. Hofer, Attaché à la Légation de 
Suisse en Hongrie, qui fut engagé à Budapest par M. le Ministre Jaeger, en juillet 1944. Vous 
voudrez bien trouver ci-jointes des photocopies de ces documents.

Ainsi que vous le remarquerez, M. Lutz semble n’avoir pas été tenu au courant de ces faits avant 
le 16 novembre dernier, date à laquelle il fit savoir télégraphiquement à M. Jeandin qu’il ne pouvait
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pas intervenir en faveur de ressortissants salvadorègnes en Hongrie sans instructions du Dépar­
tement.

Nous avons aussitôt télégraphié à M. Lutz en lui demandant de faire immédiatement cesser la 
correspondance privée que M. Hofer entretient avec les représentants du Consulat Général du 
Salvador à Genève3. M. Lutz a été chargé en outre de faire observer à M. Hofer que cette manière 
de procéder était absolument contraire aux règles fixées par le Département pour la transmission 
des requêtes concernant la représentation d ’intérêts étrangers4.

3. La Division des Intérêts étrangers expédie un télégramme (non reproduit) chiffré à la Léga­
tion de Suisse à Budapest le 30 novembre 1944 à 17 h. 50 afin d ’ordonner la cessation immédiate 
de cette correspondance contraire aux règles fixées par le Département politique.
4. Cf. les rapports de C. Lutz sur son activité adressés le 28 novembre 1944 à R. Kohli 
(E 2001 (D) 3/172) et à H. Rothmund  (E 4800 (A) 1967/111/330).
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Notice du Secrétaire de Légation à la Légation 
de Suisse à Berlin, H. Vischer1

Copie Berlin, 27. November 1944

Herr SS-Obergruppenführer Berger, Leiter einer Amtsgruppe im SS-Haupt- 
amt liess mich wissen, dass der Reichsführer zur Überzeugung gelangt sei, dass 
ein Austausch ungarischer Juden gegen Waren wenig Aussicht auf Erfolg 
habe, da die Alliierten diese Güter doch schlussendlich nicht zum Export in das 
Reich freigeben werden. Es sei deshalb der neue Plan aufgetaucht, die ungari­
sche Judenschaft gegen Deutsche in alliierter Hand auszutauschen, vornehm­
lich gegen die zahlenmässig starke deutsche Volksgruppe in Rumänien. Die 
Russen sollen beabsichtigen, diese Volksgruppe nach Sibirien zu verpflanzen. 
Die Enteignung von Grund und Boden habe bereits begonnen.

Ich machte darauf aufmerksam, dass sich die Schweiz kaum einschalten 
könne, da wir keine Beziehungen zu Russland unterhalten und offenbar das 
Gelingen eines Austausches in erster Linie vom russischen Einverständnis ab­
hängig sei. Sollte es sich indessen darum handeln, in Ausführung eines zwi­
schen dem Reich und Rumänien/Russland geschlossenen Abkommens den 
Abtransport der Juden über die Schweiz zu leiten oder gewisse Hilfsmassnah­
men charitativen oder humanitären Charakters zu ergreifen, würde die Schweiz 
sich sicher nicht solchen Aufgaben entziehen.

1. Notice destinée au C hef de la Division des Intérêts étrangers à la Légation de Suisse à Berlin,
P.A. Feldscher, qui l ’adresse à la DIE du DPF à Berne le 5 décembre 1944.
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